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nesse. Il s'agit alors, non pas ainsi qu'on le croyait, de la 
déesse Jeunesse, toujours nommée Juventas, mais de la jeu­
nesse, juvenlus, arrivée a l'âge du service militaire, service 
que les Romains acquittaient sous la dénomination dejuniores, 
depuis vingt jusqu'à quarante ans. 11 est tout simple que 
l'armée fût sous la protection du dieu de la guerre et que le 
flamine de Mars ait pu être appelé quelquefois flamine de 
l'armée. 

Toutes les tombes exhumées du polyandre de Saint-Pierre, 
ne méritent pas une mention spéciale. Vous voudrez bien , 
Messieurs, me permettre de n'avoir pas à vous entretenir 
de celles que ne recommande à votre attention, ni une ins­
cription, ni quelque ornement. A en juger par le caractère 
des sculptures qui les décorent, par la forme des lettres des 
inscriptions qu'elle présentent ordinairement dans un enca­
drement a queue d'aronde , toutes les tombes dont je vais 
parler, paraissent être du premier ou du second siècle de 
l'ère chrétienne. 

Celle-ci est un magnifique bisomus. Deux alvéoles à côté 
l'une de l'autre, indiquent la place de la tête de chacun des 
deux corps qu'il a dû contenir. Une épitaphe répétée sur 
les deux faces, nous enseigne qu'il a été fait pour des 
époux. 
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« Aux dieux mânes : 

« A Sollia Fida. Titus, Cafatius, Cosmus, sévir augustal, 
« a fait faire ce tombeau de son vivant, pour sa femme chérie 
« et pour lui-même. » 

Cet excellent mari épris de sa femme jusque outre tombe, 
me rappelle les jolis vers de l'Anthologie latine : 


